
 
 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

LETTRE D'INFORMATION NO. 86 
SEPTEMBRE-DÉCEMBRE 1999 

 
Chers amis et collaborateurs! 

 
La Culture est le domaine d'activité par excellence 
de l'âme humaine, mais elle n'a pourtant occupé 
jusqu'à maintenant qu'une place secondaire dans 
l'arène politique, y compris aux Nations Unies. L'an-
née 2000 représente cependant une exception. Elle 
a été déclarée par ces dernières "Année Interna-
tionale de la Culture et de la Paix", car il a été re-
connu  que pour que la paix s'établisse, une culture 
de paix devait être enseignée et diffusée de toutes 
les manières possibles, par l'éducation formelle et 
informelle, par les médias, les institutions politiques 
et économiques. Cette culture de paix inclut la re-
connaissance de la dignité humaine et des droits de 
l'homme. Le futur repose sur une conscience glo-
bale, toute-inclusive, capable  de rendre à l'être hu-
main sa dignité et d'empêcher définitivement qu'il 
devienne le jouet de despotes malsains et affamés 
de pouvoir. 
 
La "bataille" pour l'éveil de la conscience n'est pas 
encore terminée. Nous devons tous aider à promou-
voir la reconnaissance de la beauté de la création à 
travers le monde. Le Maître Morya dit que la recon-
naissance de cette beauté permettra de sauver et 
de renouveler notre monde. Contribuons à ré-

éveiller l'étincelle divine dans tous les êtres hu-
mains, chez tous ceux que nous rencontrons. Cette 
fois la révolution vient de l'intérieur. 
 
Ces derniers mois nous avons participé à différentes 
conférences et activités de groupe en France, aux 
Nations Unies à New York, à Séoul, à Mexico et en 
Afrique du Sud. Le Nouveau Groupe des Serviteurs 
du Monde voit le nombre de ses membres aug-
menter continuellement et les individus deviennent 
de plus en plus inclusifs. Ce processus ne peut plus 
être contrecarré par les vieilles forces matérialistes. 
Nous avons pu nous en rendre compte à la con-
férence du Département d'Information Publique des 
Nations Unies à New York, à la conférence interna-
tionale des ONG à Séoul, lors de la conférence sur 
le Monde des Affaires et la Conscience à Acapulco 
et au Parlement des Religions à Cape Town. Bien 
entendu il n'est pas facile de convaincre ceux qui 
représentent les anciennes structures cristallisées, 
mais avec les énergies du cœur, les qualités supé-
rieures éternelles de chaque être humain peuvent 
être réveillées, en particulier si nous pouvons parler 
en face à face.  
  

 
*          *          * 

Avant tout, oubliez toutes les nationalités, et saisissez le fait que la conscience est développée par le per-
fectionnement des centres invisibles. Certain attendent un Messie pour une seule nation, mais ceci est de 

l'ignorance, car l'évolution de la planète ne peut se faire qu'à une échelle planétaire. Précisément la réalisa-
tion de l'universalité doit être assimilée. Un seul sang circule, et le monde extérieur ne doit plus être divisé 

en races de formation primitive. (Ère Nouvelle, Communauté, § 71) 
 

Dans chaque livre il doit y avoir un chapitre sur l'irritation. Il est impératif d'expulser cette bête de la maison. 
J'apprécie l'austérité, tout autant que l'esprit de décision. Je vous enjoins d'abolir les railleries sarcastiques. 
Chacun devrait être aidé à sortir des difficultés. On devrait détruire tout germe de vulgarité. Chacun devrait 

pouvoir s'exprimer, et la patience d'écouter doit être trouvée. La rumeur vaine doit être interrompue, et il faut 
trouver dix mots à opposer à chaque mot dénigrant l'instructeur. Vraiment, ne restez pas silencieux lors-
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qu'une flèche est dirigée vers l'instructeur. Mère et Instructeur - ces deux concepts doivent être sauvegardés 
dans chaque livre. La lumière de la grandeur ne doit pas être éteinte (idem, § 78) 

*          *          * 
 

MÉDITATIONS DE GROUPE 
 

MÉDITATIONS DE PLEINE LUNE 
Méditations des pleines lunes du Scorpion, Sagittaire et Capricorne avec l'École Arcane à Genève 

 
GROUPE DE MÉDITATION POUR LA PAIX DU PERSONNEL DES NATIONS UNIES 

 
07.09.99 La voie en or vers le diamant du sommet 
21.09.99 De là où nous sommes (Nations Unies) 

l'amour de notre groupe s'extériorise en 
plusieurs étapes 

28.09.99  L'objectif principal des Nations Unies, la 
Paix, est un défi extrême pour l'époque 
présente 

05.10.99 La nécessité de justes relations humaines 
pour l'humanité 

26.10.99 Lumière, Amour et Paix sur tous les conti-

nents: Afrique, Amérique, Asie, Europe et 
Océanie 

23.11.99 La déclaration Universelle des Droits de 
l'Homme sur toute la planète 

14.12.99 Travail de groupe spirituel dans le monde 
entier 

21.12.99 Bonne volonté et bon sens, les bases d'un 
monde paisible et harmonieux 

28.12.99 Souhaiter le bien d'autrui: formule 
magique des justes relations 

 
*          *          * 

 
CONTACTS ET ACTIVITÉS DE GROUPE 

 
15-17 septembre 1999 - 52ème conférence an-
nuelle DIP/ONG: "Les défis de la mondialisation: 
Trouver de nouvelles directions", Siège des Na-
tions Unies, New York, USA. 
 
Cette conférence est organisée chaque année 
depuis plus d'un demi siècle par le Département de 
l'Information Publique et les ONG qui lui sont asso-
ciées. Cette année, la conférence a offert un forum 
aux représentants des ONG afin de permettre les 
échanges avec les haut fonctionnaires des Nations 
Unies, ainsi qu'avec les gouvernements et les 
représentants de la société civile. Ceci pour étudier 
l'impact de la mondialisation sur les différentes 
populations du globe. 
 
Après la session d'ouverture de la première 
matinée, les thèmes traités ont été les suivants: 
"Commerce et Finance: Qui est responsable?", "Le 
monde du travail: Un partenaire négligé?", 
"Préoccupation de base: Nourriture et Agriculture", 
"Culture et Technologies de la Communication: 
Accroissement de pouvoir et Marginalisation", 
"Nouveaux Partenariats et Nouvelles Structures 
pour le 21ème siècle", et "Mondialisation pour le 
21ème siècle". 
 
Kofi Annan, Secrétaire Général de l'ONU, a fait une 
intervention lors de la session d'ouverture, démon-
trant une attitude d'inclusivité et de promptitude à 
coopérer de façon plus étroite avec la société civile. 
Il a souligné que le processus de mondialisation 
devait venir de toutes les couches de la société, 
parce que le futur de la planète ne pouvait pas ap-
partenir à une petite minorité puissante. De nou-
velles politiques doivent être développées pour con-
struire la communauté du monde nouveau sur la 
base de valeurs susceptibles de promouvoir de 

justes relations humaines dans un monde interdé-
pendant. 
 
L'un des principaux intervenants de la session d'ou-
verture, Sa Majesté la reine Noor Al Hussein de Jor-
danie, a souligné la nécessité d'entrer dans ce 
qu'elle a appelé "la phase humaine de la mondiali-
sation". Durant cette phase, le concept de gou-
vernement a besoin d'être redéfini afin de donner la 
priorité au facteur humain; le monde des affaires 
découvre que l'éthique et la responsabilité sociale 
sont bonnes pour lui. Les ONG sont les précurseurs 
de cet âge de coopération et apportent leur aide aux 
plus démunis. Ce triangle - gouvernements, monde 
des affaires, ONG - se doit de travailler pour le bien 
être de l'humanité. La création de réseaux à tous les 
niveaux est essentielle et conduit à de nouvelles 
technologies de communication, à de nouveaux 
concepts pour l'éducation. 
 
Pour Oscar Arias, l'un des autres principaux interve-
nants, ancien président du Costa Rica et maintenant 
président de la Fondation Arias pour la Paix et le 
Progrès Humain, les ONG sont la conscience de la 
société et conduiront à un changement de cons-
cience. La crise spirituelle actuelle est une crise mo-
rale qui doit conduire à la citoyenneté mondiale, par 
delà la sécurité nationale, parce qu'elle concerne la 
vie et la dignité humaines. La Paix doit être basée 
sur la justice. 
 
Entre les différentes sessions de la conférence 
DIP/ONG, une vingtaine d'ateliers ont également été 
organisés par différentes ONG. Nous avons ainsi 
participé à un atelier intitulé "Financer les biens pu-
blics locaux et mondiaux: une perspective intégrée", 
puis à une session d'information sur "Le Forum du 
Millénaire et Événements Apparentés", et enfin à un 
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atelier sur le thème "Les Dimensions Éthiques et 
Religieuses de la Mondialisation" organisé par le 
Temple de la Compréhension. 
 
L'IPS était représenté lors de cette conférence an-
nuelle DIP/NGO par Rudolf Schneider (Secrétaire 
Général de l'IPS); Patrick Petit (Représentant de 
l'IPS auprès des Nations Unies à New York); et 
Marcia K. Wochner, Fondatrice et Directrice de 
l'IPS-USA. Ces derniers ont également participé à la 
réunion préparatoire de l'Assemblée Mondiale des 
Peuples qui se tiendra à Samoa en avril 2000. 
 
23-25.1999 - Colloque Européen du Conseil In-
ternational de l'Action Sociale (Région Europe) - 
"Une Europe pour Tous: droits sociaux fonda-
mentaux et nouvelle citoyenneté", Lille, France.  
 
Le CIAS est une organisation internationale qui exis-
te depuis 70 ans. Elle fait prendre conscience des 
besoins sociaux aux personnes décisionnaires. 
Fondée en 1928, elle est aujourd'hui active dans 80 
pays. Elle s'occupe de problèmes fondamentaux tels 
que les transactions financières transnationales, 
l'éducation de base pour tous, la mise en place de 
standards internationaux pour le développement so-
cial. Le Colloque de Lille concernait uniquement la 
région européenne. La conférence mondiale du 
CIAS se déroulera en octobre 2000 à Cape Town, 
Afrique du Sud. 
 
Le but de ce Colloque est de faire avancer le débat 
sur la politique sociale dans la construction de l'Eu-
rope. Madame Marjaleisa Kauppinen, Présidente du 
CIAS (Région Europe) en a fait l'ouverture. Elle a 
insisté sur la nécessité d'améliorer les conditions de 
vie dans l'ensemble de l'Europe et de promouvoir 
une société juste qui s'appuie sur la démocratie, la 
solidarité et la participation. Depuis la seconde 
guerre mondiale, un système complet de protection 
sociale a été mis en place en Europe et a contribué 
au développement européen. Ce système comprend 
quatre types d'assurance de base: accident, santé, 
travail et vieillesse. Même nos systèmes de protec-
tion les plus modestes sont encore meilleurs que 
ceux du système Nord-Américain. Pouvoir fournir un 
minimum pour tous est un élément vital du système 
de protection sociale, qui rencontre aujourd'hui de 
grandes difficultés dues, entre autres, aux retraites 
précoces, à l'éclatement des familles, à l'allonge-
ment de la durée de vie. 
 
La première session plénière du Colloque a été 
présidée par M. Dirk Jarre, président sortant du 
CIAS. Il a parlé des différents rôles de la société 
civile et a également dirigé un peu plus tard un 
atelier sur le même thème. Il a souligné le fait que  
les organisations non-gouvernementales et à but 
non lucratif étaient en fait la troisième force de notre 
société mondiale actuelle, après les gouvernements 
nationaux et les marchés, qu'elles agissaient en 
fournissant un service social, en tant que pionnières 
et innovatrices dans des domaines variés (droits de 
l'homme, protection de l'environnement, mouve-

ments démocratiques en Europe de l'Est); qu'elles 
jouaient également un rôle défenseur (en se faisant 
les championnes d'intérêts de groupes spécifiques, 
tels que les femmes, les handicapés, les étrangers, 
les minorités raciales); qu'elles. agissaient aussi en 
tant que garantes des valeurs de solidarité et de plu-
ralisme, du respect et de la protection des membres 
les plus faibles de la société, en tant que médiatri-
ces entre les individus et les énormes institutions 
publiques technocratiques et anonymes. Et enfin 
qu'elles avaient une fonction de coordination en tant 
que vaste réseau d'organisations individuelles œu-
vrant dans leur domaine particulier. 
 
Parmi les intervenants principaux, les premiers  
étaient: Le professeur Walter Hanesch, de l'Univer-
sité de Frankfort, qui a présenté le thème "Cent ans 
de politiques sociales en Europe"; le Professeur 
Hartmut Kaeble, membre du Conseil des Sages, 
avec le thème "L'évolution des droits sociaux en 
Europe et la nouvelle citoyenneté"; le Professeur 
Robert Lafore, Directeur de l'Institut des Sciences 
Politiques de Bordeaux, avec le thème suivant:  "Le 
Traité d'Amsterdam: ouverture sur de nouveaux ho-
rizons, de nouvelles orientations et possibilités". 
 
Les ateliers d'après-midi ont permis de travailler sur 
les thèmes: "Politique sociale et droits fondamen-
taux"; "Politique sociale et économie"; "L'Union Eu-
ropéenne, l'innovation, le développement - comment 
éviter une panne par l'investissement social"; "Politi-
que sociale et société civile". 
 
La seconde journée du Colloque était consacrée à 
l'étude de la politique sociale et à l'Union Eu-
ropéenne. Finalement une table ronde s'est tenue 
avec les représentants d'élus politiques, du service 
public, du monde économique, de syndicats et 
d'ONG, sur le thème: "Une vision de la politique so-
ciale dans l'Europe du futur". 
 
Trois représentants de l'IPS ont participé à ce Collo-
que: Rudolf Schneider, France Maître (consultante 
d'entreprise) et Antoine François (étudiant en 
médecine). 
 
Le CIAS s'occupe en outre activement de la pré-
paration de l'Assemblée Générale Spéciale des Na-
tions Unies qui se tiendra à Genève en juin 2000 
dans le but de faire un bilan de l'application des dix 
engagements pris au Sommet Mondial pour le 
Développement Social à Copenhague il y a 5 ans: 
(1) création et mise en place d'un environnement 
propice au développement social; (2) élimination de 
la pauvreté; (3) plein emploi; (4) promotion de l'inté-
gration sociale; (5) égalité et équité entre les hom-
mes et les femmes (6) accès équitable et universel à 
une éducation de qualité et à la santé; (7) accéléra-
tion du développement en Afrique et dans les pays 
les moins développés; (8) inclusion d'objectifs de 
développement social dans les programmes d'ajus-
tement structurel. (9) ressources pour le dévelop-
pement social; et (10) coopération internationale 
pour le développement social. Il publie des lettres 
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d'information: "Copenhague +5" sur la mise en ap-
plication des décisions prises lors du Sommet 
Mondial pour le Développement Social, "Huit priori-
tés d'action pour les ONG " et un "Plan en 3 points 
pour Genève 2000". Toutes ces publications peu-
vent être commandées au CIAS, 380 St Antoine 
Street, suite 3200, Montréal, Québec, Canada H2Y 
3X7, tél.: 1-514-2873280, fax 1-514-2879702, e-
mail: info@icsw.org, site web: http://www.icsw.org. 
Pour obtenir des informations sur "Copenhague +5" 
directement des Nations Unies, visitez le site Web 
des Nations Unies http://www.unorg/esasocdev 
/wssd.htm, ou contactez: "Division for Policy and 
Development of Economic and Social Affairs", Uni-
ted Nations, Room DC2-1360, New York NY 1007, 
tél: 1-212-963.3175, fax 1-212-963.3062, e-mail 
esa@un.org . Pour de plus amples informations sur 
le forum Genève 2000 des ONG, parlements, syndi-
cats, affaires et industries, associations profession-
nelles, académies, acteurs gouvernementaux et 
intergouvernementaux, groupes de société civile et 
médias, contactez le secrétariat de Genève 2000, 9-
11 rue de Varembé, C.P. 125, CH-1211, Genève 2, 
Suisse, tél.: 41-22-749.25.70, fax: 41-22-7492589, 
e-mail: info2000@geneva2000.org, site web: 
http://www.geneva2000.org . 
 
26.09.1999 - Rencontre intergroupes à Montag-
nola, Suisse. 
 
Lors de cette rencontre entre les membres de l'IPS, 
la Fondation Unité de Toute Vie (Suisse) et Pax 
Cultura (Italie), un triangle de groupe a été créé afin 
de promouvoir la coopération entre ces trois orga-
nismes. Outre la méditation de groupe et les 
échanges, il a été décidé de lancer certaines initia-
tives communes. La première est le projet de 
développer une pensée semence pour le nouveau 
millénaire, que nous avons distribuée avec la lettre 
d'information no. 85. 
 
10-16 octobre 1999 - Conférence internationale 
d'ONG à Séoul 
 
Cette conférence internationale des ONG a été or-
ganisée par la Conférence des ONG ayant Statut 
Consultatif auprès des Nations Unies (CONGO), par 
le Comité Exécutif des ONG associées au Départe-
ment d'Information Publique des Nations Unies ainsi 
que par l'Université Kyung Hee de Séoul. Sa devise 
était "Inspirer, Vitaliser, Agir!". Son objectif était de 
renforcer l'action mondiale des citoyens engagés. 
Des représentants de plus de 1000 ONG de plus de 
cent pays se sont réunis pour échanger leurs expé-
riences, partager et affiner leur vision et leurs mis-
sions, sur la base de la reconnaissance de l'unité de 
l'humanité et dans le contexte d'une civilisation 
mondiale en émergence. La conférence a dirigé 
l'attention sur les questions suivantes: 
 
1- Comment les ONG peuvent-elles faire pression 
sur les gouvernements afin qu'ils tiennent les en-
gagements assumés pendant les conférences 
mondiales de l'ONU de ces dernières années : 

 
• Sommet Mondial sur les Enfants, 1990 (New 

York) 
• Conférence des Nations Unies sur l'Environne-

ment et le Développement, 1992 (Rio de Ja-
neiro) 

• Conférence mondiale sur les Droits de l'Homme, 
1993 (Vienne) 

• Conférence internationale sur la population et le 
développement, 1994 (Caire) 

• Sommet sur le développement social, 1995 
(Copenhague)  

• Conférence mondiale sur les femmes, 1995 
(Pékin) 

• Conférence sur les peuplements humains, 1996 
(Habitat, Istanbul) 

• Sommet mondial sur l'alimentation, 1996  
(Rome) 

 
2- Comment les ONG peuvent-elles promouvoir une 
plus grande participation des femmes, des jeunes, 
des peuples indigènes et d'autres groupes qui ne 
sont pas pleinement représentés dans les processus 
de prise de décision de la société civile? 
 
3- Comment les ONG peuvent-elles s'engager de 
façon effective dans les processus de création 
politique des Nations Unies aux niveaux régional et 
mondial ainsi que des gouvernements aux niveaux 
local et national? 
 
4- Comment les ONG peuvent-elles augmenter leur 
propre capacité de travailler pour l'unité dans la di-
versité, de réaliser des partenariats plus solides par 
delà les problèmes de langue, de nationalité, de 
genre, de race, de statuts socio-économique et re-
ligieux, afin de transformer le monde? 
 
5- Comment pouvons-nous améliorer la communi-
cation entre les Nations Unies et les gouverne-
ments? 
 
La conférence s'est tenue dans le Parc Olympique 
de Séoul, elle comprenait 5 séances plénières, des 
centaines d'ateliers et  de présentations d'activités 
par les ONG. Des stands avaient été montés et des 
événements culturels ont ponctué toute la durée de 
la conférence. Les thèmes des 5 séances plénières 
étaient les suivants: 
 
1. Le siècle passé : état du monde; les succès des 

ONG; les défis. 
2. Le 21ème siècle, présentation, incluant: émer-

gence de problèmes critiques, renforcement des 
partenariats ONU/ONG; mise en place de 
partenariats et alliances. 

3. Un regard sur le progrès de l'humanité, incluant 
: éthique et valeurs humaines, culture de paix, 
humanité, technologie. 

4. Renforcement du pouvoir des ONG 
5. Définir une ligne d'action: questions importantes 

et plans opérationnels. 
 
Chaque présentation était classée selon les thèmes 
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suivants: paix et sécurité, environnement et implan-
tation humaine; éducation pour tous; éthique et 
valeurs; droits de l'homme; développement social et 
économique; égalité des sexes; jeunesse et en-
fance; santé publique, mentale, et renouvellement 
de la population; vieillesse productive; renforcement 
du pouvoir des ONG; meilleures pratiques; regrou-
pements régionaux et autres sessions de groupe. 
 
La conférence a commencé par une cérémonie 
d'ouverture le lundi matin, durant laquelle Son Ex-
cellence Kim DaeJung, le Président de la Répub-
lique de Corée, a souhaité la bienvenue aux partici-
pants en leur adressant ses félicitations, et a 
souligné l'importance de l'alliance entre les ONG, les 
gouvernements et les Nations Unies. La vidéo d'un 
discours de Kofi Annan, Secrétaire Général des Na-
tions Unies, a été présentée. Les séances plénières 
ont commencé l'après-midi. Chacune d'elles était 
dirigée par 3 ou 4 intervenants, qui disposaient d'un 
temps de parole d'une quinzaine de minutes, ainsi 
que par un animateur pour le débat libre qui  suivait. 
Lors des plénières sur l'éthique et les valeurs, 
Rudolf Schneider a rappelé aux participants que les 
gouvernements, les ONG, les Nations Unies étaient 
en dernière analyse constitués par des êtres 
humains, que c'était le facteur humain qui détermi-
nait la qualité d'une institution, et qu'il était par con-
séquent de la plus haute importance de s'assurer 
que les êtres humains qui composaient une organi-
sation possédaient un caractère sûr et de fermes 
bases éthiques. Marcia Wochner a également fait 
une intervention. Lors de la dernière plénière, la Dé-

claration de Séoul sur les rôle des ONG au 21ème 
siècle a été adoptée. 
 
Une partie du mardi après-midi et la totalité du mer-
credi étaient réservées aux interventions des 
représentants d'ONG. Au total, 180 interventions et 
ateliers se sont succédés durant ces deux jours. 
Rudolf Schneider et Marcia Wochner ont dirigé un 
atelier sur le thème de l'éthique et des valeurs in-
titulé "Les justes relations humaines en action", au-
quel une douzaine de personnes ont participé. Les 
après-midi étaient consacrés aux événements cul-
turels: un festival folk asiatique, une présentation de 
l'opéra de Mozart "Don Giovanni" avec de jeunes et 
talentueux artistes Coréens. Le dernier après-midi 
était réservé à une Parade pour la Paix et une 
Cérémonie d'Adieu. 
 
La conférence s'est terminée par une session de 
clôture en trois parties. Lors de la première partie, la 
Décennie Internationale pour une Culture de Paix et 
de Non-Violence pour les Enfants du Monde a été 
lancée, avec la participation de plusieurs prix Nobel 
de la Paix et de l'UNESCO. Lors de la seconde par-
tie, les comptes rendus sur le travail effectué ont été 
présentés par le Secrétaire Général du Comité d'Or-
ganisation Coréen, la Déclaration de Séoul a été 
présentée, et Son Excellence Hugo Rafael Chavez 
Frias, Président du Venezuela, a prononcé quelques 
paroles de félicitation. La dernière partie était con-
sacrée à la Parade de la Paix et à la Cérémonie 
d'Adieu. 

 
Rapport résumé: LES JUSTES RELATIONS HUMAINES EN ACTION 

Présentation par l'Institut pour une Synthèse Planétaire 
Conférence d'ONG à Séoul, 14 octobre 1999, Séoul, Corée 

Intervenants: Rudolf Schneider, Dr. Marcia K. Wochner 
 
L'Institut pour une Synthèse Planétaire a été fondé en 1981 avec trois objectifs: Diffuser la 
structure des dix groupes semences comme base possible de la future civilisation 
mondiale; aider à fonder une Université pour une Synthèse Planétaire où la science de 
l'homme serait pratiquée; et promouvoir la coopération à une échelle mondiale parmi les 
individus, groupes et organisations dotés de vision. Il fut reconnu que la croissance expo-
nentielle des ONG nécessitait une nouvelle approche pour  comprendre leurs relations 
mutuelles. L'idée des dix groupes semences provient du livre "L'Extériorisation de la 
Hiérarchie" d'Alice A. Bailey (éditions Lucis). La structure des dix groupes semences est 
présentée sous forme d'affiche, actuellement distribuée en six langues (anglais, allemand, 
français, espagnol, italien et russe). Les dix groupes comprennent trois groupes semences 
ésotériques (communicateurs télépathiques, observateurs entraînés et guérisseurs 
magnétiques), six groupes exotériques (éducateurs dans le Nouvel Age, organisateurs 
politiques, travailleurs dans le domaine de la religion, serviteurs scientifiques, psy-
chologues, financiers,  économistes) et un groupe semence composé de représentants 
des autres groupes (travailleurs créateurs). L'impact de l'affiche permet à la personne de 
trouver sa propre place dans le cercle et de voir ses relations avec l'ensemble de l'hu-
manité. Deux idées - (1) la valeur individuelle et (2) le fait de l'humanité une - forment une 
base solide pour construire la future civilisation mondiale. Les justes relations naissent de 
l'application de l'énergie de la bonne volonté. En réalité, lorsque les êtres humains com-
mencent à agir avec un esprit de bonne volonté les uns envers les autres, les justes rela-
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tions humaines s'établissent car la bonne volonté transcende les barrières religieuses, 
géographiques, politiques et autres tendances séparatives. La bonne volonté mène aux 
justes relations humaines, qui elles-mêmes mènent à la paix et à la vie abondante. Nous 
ne pouvons pas franchir les étapes qui nous séparent encore de la paix dans le monde si 
nous n'agissons pas avec bonne volonté.  
 
Deux disciplines spirituelles nous préparent à vivre de justes relations.  
La première est une application des cinq valeurs pratiques qui mènent à vivre ces justes 
relations. 
 
Ce sont: (1) l'amour de la vérité en tant que seul critère certain capable d'appuyer 
l'avènement d'une société qui "voit loin", et qui soit également juste et inclusive: (2) le sens 
de la justice comprenant l'amour, la compassion, la largeur d'esprit, la compréhension et 
une promptitude à s'oublier soi-même; (3) le sens de la responsabilité personnelle envers 
les intérêts du groupe, envers la communauté et la nation, ainsi que la capacité de se 
maîtriser dans la vie personnelle; (4) une pensée coopérante reposant sur une bonne vo-
lonté active et sur le principe des justes relations humaines; (5) le service du bien commun 
par un effet personnel actif et par une disponibilité à partager. Seul ce qui sert le Tout peut 
être valable pour l'individu, dans le sens de la devise: "Un pour tous et tous pour un". 
 
La deuxième discipline est la création d'un triangle d'énergie positive et élévatrice. La 
pratique quotidienne de quinze minutes de méditation, d'études régulières et de service 
désintéressé créeront une vie centrée sur la joie. Ce triangle d'énergie élévatrice contraste 
avec la spirale descendante qui domine l'humanité depuis des millénaires. Il permet de se 
prémunir de la mauvaise utilisation de l'énergie sexuelle, de l'accumulation d'argent et de 
propriétés, et de la mauvaise utilisation du pouvoir, qui sont à l'origine d'une vie fondée sur 
la peur. Chacun peut réfléchir sur la base de ses propres expériences et se rendre compte 
de l'utilité de ces disciplines. 
 
16 octobre 1999 - Journées Internet de l'exposi-
tion mondiale de télécommunications - une per-
spective plus large sur les technologies de 
communications, Genève 
 
Les Journées Internet clôturaient le Forum Télécom 
(10-17 octobre) qui s'est tenu en même temps que 
l'exposition mondiale de télécommunications, or-
ganisée tous les quatre ans à Genève par l'Union 
Internationale des Télécommunications. Les thèmes 
traités pendant les Journées Internet étaient les 
suivants: L'Individu; Commerce & Affaires; Mobilité 
et Communications; Connaissances et Travail; 
Communauté et Sphère Publique;   Démocratie et 
Gestion des Affaires Publiques. Nous avons assisté 
à cette dernière session, durant laquelle sont inter-
venus Paola Uimonen, chercheuse du département 
d'anthropologie sociale de l'Université de Stockholm, 
sur les perspectives historiques, Vinton G. Cerf, de 
l'"Internet Society" (États-Unis) et le Prof. Franz 
Josef Radermacher, directeur scientifique de l'Insti-
tut de Recherche sur le Traitement Appliqué des 
Connaissances de l'Université d'Ulm (Allemagne). 
Les remarques du Prof. Radermacher, fondées sur 
la théorie des systèmes, portaient sur le besoin d'un 
nouveau contrat social à l'échelle planétaire afin 
d'éviter que la société mondiale ne s'écroule. Nous 
avons besoin d'un système de gestion des affaires 
publiques mondiales plus raisonnable que l'actuel,  

ainsi que d'un nouveau cadre de réglementation. La 
technologie à elle seule ne suffit pas pour résoudre 
les problèmes qui se posent à la société. 
 
Pour davantage de renseignements sur Télécom, 
les Journées Internet ou le Forum Télécom, veuillez 
contacter l'Union Internationale des Télécommuni-
cations, Place des Nations, CH-1211 Genève 20, 
Suisse, tél.: 41-22-730.6161, fax 41-22-730.6444, e-
mail télécominf@itu.int, site web: 
www.itu.int/TELECOM. 
 
16-23 octobre 1999 - Conférence Internationale 
sur le Pardon, organisée par la Fondation Find-
horn en coopération avec le Centre pour le Par-
don et la Réconciliation de l'Université de Cov-
entry à Findhorn, en Écosse 
 

Plus de 200 participants de 31 pays de tous les con-
tinents se sont réunis pour cette conférence, qui 
était retransmise par la BBC, traduite en 6 langues 
pour une audience de plus de 130 millions de per-
sonnes. 
 
Les intervenants comprenaient le Dr. Gerald Jam-
polsky, fondateur du "Center for Attitudinal Healing", 
avec plus de 120 branches partout dans le monde; 
Satish Kumar, éditeur de la revue "Resurgence", 
directeur et organisateur des conférences du Schu-
macher College; Lama Yeshe Losal, directeur de 
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Samye Ling et des Centres Bouddhistes de Holy 
Isle; Richard Olivier, metteur en scène, créateur du 
mythodrame pour la transformation personnelle, en-
tre autres par l'exploration de thèmes dramatiques 
archétypiques. 
 
Le thème du pardon a été considéré et traité sous 
tous les angles et perspectives possibles. Caroline 
Myss a parlé de la programmation par la "cons-
cience tribale", qui s'attache à la haine née de con-
flits passés depuis des générations et des siècles, et 
agit sur la base de l'ancien code biblique, "œil pour 
œil et dent pour dent". Gerald Jampolsky, qui a 
lancé son nouveau livre, "Forgiveness: the Greatest 
Healer of All", pendant la conférence, a expliqué que 
nous voyons les autres uniquement à travers deux 
émotions fondamentales: l'amour et la peur. Le par-
don paraît être un signe de faiblesse qui induit la 
peur de perdre son pouvoir. Toutefois, le dessein du 
pardon est de nous aider à nous débarrasser de ce 
que nous gardons à l'intérieur, ce n'est pas de 
changer l'autre. Le pardon clarifie et purifie le soi 
intérieur. Le pardon et l'amour inconditionnel ne 
veulent pas dire accepter le comportement insensé 
de l'autre. 
 
Les intervenants qui représentaient le Dialogue 
Chrétien-Musulman ont fait remarquer que la faculté 
de raisonner avait été donnée à l'être humain et que 
nous avions la liberté de penser positivement ou 
négativement. Aussi notre propre paix et liberté ne 
doivent-elles pas porter préjudice à la paix et à la 
liberté d'autrui. 
 
Susan Collin-Marks et John Marks ont utilisé de 
courts clips vidéo pour montrer comment ils travail-
laient avec les médias afin de changer la manière 
d'aborder les conflits sociaux, par exemple avec les 
programmes de télévision "Africa-Search for Com-
mon Ground" (Afrique - à la recherche d'un terrain 
commun) et "Our Neighbours - Ourselves" (Nos 
Voisins - Nous-mêmes), ainsi que le programme de 
radio "Heroes" au Burundi, qui raconte l'histoire de 
Tutsis qui ont sauvé des Houtous. 
 
Plusieurs ateliers et groupes de dialogue se sont 
réunis tous les après-midi, après les interventions. 
La conférence s'est terminée par un puissant rituel 
du feu guidé par Richard Oliviers, des prières de 
différentes traditions religieuses, y compris la grande 
invocation, des méditations, des sessions de gué-
rison et de chant d'un mantra de guérison. La con-
férence tout entière était émouvante et a démontré 
que le pardon était nécessaire à tous les niveaux si 
nous voulions créer une Culture de Paix. Nous 
sommes tous libres de faire des distinctions et de 
choisir. La bonne volonté est le premier pas. 
 
23 octobre et 18 décembre 1999 - Groupe d'étude 
sur les sept rayons, Lucerne, Suisse 
 
Ce groupe d'études mensuel est animé par Rudolf 
Schneider de l'IPS Genève et organisé par la Fon-
dation Unité de Toute Vie. 

 
2 novembre 1999 - Réunions de groupe à Mexico 
City 
 
Rudolf Schneider, au cours son voyage au Mexique 
pour la conférence internationale sur les affaires et 
la conscience d'Acapulco, a été invité à Mexico City 
par un collaborateur, Cristina Pruneda, pour ren-
contrer différents représentants de groupes. Il a 
commencé son voyage par une merveilleuse excur-
sion sur le lieu de naissance de Quetzalcoatl, dans 
la forêt d'Amatlán à Morelos. Quetzalcoatl est la cor-
respondance humaine du principe cosmogonique du 
Serpent à Plumes, qui, lui, correspond à l'Instructeur 
du Monde. 
 
Le 3 novembre, Rudolf a parlé devant un groupe 
d'environ 50 étudiants du cours sur les miracles à la 
Fundación Mexicana para la Paz Interna (Fondation 
Mexicaine pour la Paix Intérieure). Il a parlé de "La 
Culture Mondiale et la Spiritualité dans le nouveau 
Millénaire". Le lendemain, il a donné un séminaire 
sur le même thème au Centre Culturel d'Itaca à Mo-
relos (12, Col. Niño Jesús, Delegación Tlalpan, 
Mexique, D.F. 14080). Le 5 novembre il a fait une 
courte allocution devant environ 200 personnes sur 
"Les serviteurs du monde et la culture mondiale 
dans le contexte du processus de réveil de cons-
cience". Entre temps, il a eu l'occasion de rencontrer 
des représentants de différents groupes spirituels et 
ONG mexicains, dans un esprit de coopération con-
structive. Il a également rencontré des membres de 
l'Université Brahma Kumaris, de Pro-Ser et de 
l'Opération Planète Amour. Un des résultats de ces 
rencontres fut la décision prise par la directrice du 
Centre Culturel Itaca d'inclure dans le programme 
d'études du centre un nouveau département con-
sacré aux thérapies alternatives, la méditation, les 
connaissances traditionnelles et la sagesse. Un 
autre résultat sera peut-être la fondation d'une 
branche de l'IPS au Mexique, étant donné que plu-
sieurs personnes ont manifesté leur intérêt. 
 
7-14 novembre 1999 - Conférence internationale 
sur les affaires et la conscience, Acapulco, 
Mexique 
 
La conférence internationale sur les affaires et la 
conscience était organisée par : The Message 
Company en partenariat avec la World Business 
Academy; Emergence - A Journal on Complexity 
Issues in Organisation and Management; High Tor 
Alliance; Perspectives on Business and Global 
Change (revue trimestrielle de la World Business 
Academy); Greenleaf Center for Servant-leadership; 
Organisation Development Network; l'Association de 
Psychologie Humaniste; la Fondation pour l'Ethique 
et le Sens; le bulletin AT WORK; et le réseau de 
radiodiffusion New Dimensions. Cette liste 
d'organisateurs révèle déjà la richesse et la diversité 
des questions traitées pendant la conférence, 
surtout dans le domaine des affaires, du travail, de 
l'emploi, de l'économie, de la psychologie, de la 
spiritualité et de l'éthique, telles qu'elles sont per-
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çues par des cadres d'entreprises, travailleurs so-
ciaux, psychologues, philosophes, réformateurs 
sociaux, éducateurs et futuristes. 
 
La conférence a commencé chaque matin par une 
heure de méditation, yoga, tai chi ou danse. Le ma-
tin et l'après-midi, les participants se sont réunis en 
séance plénière pour entendre les principaux inter-
venants: Margaret Wheatley, qui a parlé de "La 
Grâce Étonnante du Bogue du Millénaire"; Ben 
Cohen avec "La Puissance des affaires comme outil 
progressiste de pression politique"; Matt Weinstein: 
"Travaillez comme votre chien"; Suzanne Maxwell: 
"Technologie de l'Espace Ouvert: Affaires et Cons-
cience: Vos Questions Brûlantes"; Michael Gerber:  
"L'organisation Éclairée: faire des affaires avec un 
point de vue éclairé"; Barbara Marx Hubbard: "La 
co-création: le prochain pas dans la gestion évolu-
tionnaire"; Hazel Henderson: "La vie au-delà de 
l'économie"; Jack Canfield: "L'estime de soi et les 
hautes performances"; Bill Strickland: "L'art et la 
stratégie du développement économique des com-
munautés"; et Matthew Fox: "Introduction au rituel", 
suivie d'un rituel techno. Un après-midi était consa-
cré à une marche dans un labyrinthe. À cet effet, 
une copie du labyrinthe de la cathédrale de Chartres 
avait été réalisée dans une des salles de bal de l'hô-
tel. Pendant le reste du temps, des ateliers, tables 
rondes et autres séances avaient lieu simultanément 
dans plusieurs salles. Une occasion d'intervention 
hors programme avait été prévue pour les partici-
pants. Les membres de l'IPS présents à la conféren-
ce (Rudolf Schneider et Marcia K. Wochner) ont 
ainsi pu présenter pendant 90 minutes la structure 
des 10 groupes semence. L'un des ateliers auxquels 
ils ont participé était dirigé par William Miller, prési-
dent de la Global Creativity Corporation, qui a parlé 
des affaires dans l'Ère du Verseau comme l'applica-
tion intelligente du matérialisme constructif. 
 
Les soirées étaient réservés aux interventions artis-
tiques, telles que concerts et ballets. La plupart ont 
été enregistrées sur bande audio ou vidéo et peu-
vent être commandées auprès des organisateurs: 
The Message Company, 4 Camino Azul, Santa Fe, 
NM 87505, États-Unis, tél.: 1-505-474.0998 ou 474-
7604, fax 471.2584, e-mail: message@nets.com, 
http://www.bizspirit.com . La prochaine conférence 
internationale sur les affaires et la conscience aura 
lieu à nouveau à Acapulco, du 2 au 7 décembre 
2000. 
 
14 novembre 1999 - Réunion de groupe à Bella 
Terra, Californie 
 
Pendant cette réunion informelle avec des amis et 
des collaborateurs, nous avons partagé nos idées et 
nos expériences sur la mondialisation, les valeurs et 
l'éthique. 
 
1-8 décembre 1999 - Parlement des Religions 
Mondiales, Cape Town, Afrique du Sud 
 
Le Parlement des Religions Mondiales de 1999 était 

constitué de plusieurs événements parallèles. Vingt-
quatre religions étaient représentées. Des dirigeants 
spirituels et politiques d'importance, tels que le Dalai 
Lama et Nelson Mandela, y ont participé. 
 
Le Parlement s'est ouvert lors de la journée interna-
tionale du SIDA (1er décembre), et a débuté par une 
session d'ouverture et une procession des partici-
pants à travers le centre de Cape Town. Le pro-
gramme journalier proposait: séances plénières, 
interventions, conférences, séminaires et ateliers, 
prières et méditations matinales, célébrations inter 
religieuses, colloques, activités  culturelles, événe-
ments hors site, expositions d'art, stands d'informa-
tion, festival de cinéma et vidéo, et mise à disposi-
tion d'un centre de contacts: le World Café. Cin-
quante interventions différentes pouvaient avoir lieu 
en même temps. Elles tournaient autour de trois 
thèmes principaux: la question de l'identité et des 
pratiques religieuses, spirituelles et culturelles; la 
question du dialogue inter religieux et des organisa-
tions inter religieuses; les problèmes critiques de 
notre époque et le rôle de la religion et de la spiri-
tualité. L'occasion était aussi offerte d'apprendre 
davantage sur l'histoire religieuse, inter religieuse et 
politique du pays hôte, l'Afrique du Sud. 
 
Pendant les trois dernières journées, l'Assemblée du 
Parlement a réuni environ 300 leaders religieux et 
spirituels, universitaires et activistes décidés à œu-
vrer ensemble pour créer un monde meilleur, ainsi 
qu'environ 100 observateurs qui représentaient 
quelques-unes des institutions les plus influentes du 
monde, telles que gouvernements, entreprises, édu-
cation, média, science et société civile. Le Conseil 
pour un Parlement des Religions Mondiales, en 
coopération avec le Millenium Institute et autres or-
ganisations ou groupes régionaux et internationaux, 
porteront à l'attention des communautés du monde 
entier les projets d'action pratique développés lors 
de l'Assemblée. "L'Appel à nos Institutions Diri-
geantes" de l'Assemblée du Parlement de 1999 
reprend la déclaration "Vers une Éthique Mondiale" 
adoptée pendant le Parlement de 1993 à Chicago. Il 
nous invite à réfléchir et à redéfinir nos rôles au seuil 
du nouveau siècle, sur la base de principes éthiques 
mondiaux, particulièrement si nous sommes impli-
qués dans les domaines d'activité de la religion, du 
gouvernement, de l'agriculture, des syndicats, de 
l'industrie et du commerce, de l'éducation, des arts , 
des moyens de communication, de la science et de 
la médecine, des organisations intergouvernemen-
tales et des organisations de la société civile. Le 
Conseil pour un Parlement des Religions Mondiales 
vise à inspirer et  à inciter les individus, les organi-
sations, les nations et les communautés religieuses 
et spirituelles, à offrir au seuil de ce millénaire des 
cadeaux stratégiques capables de faire, à long 
terme, la différence pour la communauté planétaire. 
 
Les sessions plénières ont célébré chaque soir une 
façon différente d'offrir ; une forme particulière de 
service: 
 



- 9 - 

• Offrir les pratiques sacrées 
• Appliquer les droits de l'homme universels 
• Construire des ponts pour la compréhension et 

la coopération 
• Célébrer la vie et les possibilités qu'elle offre 
• Promouvoir l'engagement créateur 
• Satisfaire les besoins essentiels 
• Aider une communauté transformatrice à se 

développer. 
 
Les rencontres des jeunes faisaient partie du pro-
gramme et étaient intitulées "Rencontres de la pro-
chaine génération". Elles étaient organisées comme 
suit:  cinq séances le matin, une séance plénière le 
soir, un projet d'échange entre communautés, et les 
Drapeaux de la Paix. Les principes et actions  sur 
lesquels les jeunes ont réfléchi et les idées qu'ils ont 
partagées nous donnent de bonnes raisons d'avoir 
un espoir pour l'avenir. Ils représentaient la plupart 
des grandes religions mondiales, et l'on attendait 
d'eux qu'ils fassent part de leur réaction à cet "Appel 
à nos institutions dirigeantes". Voici les résultats de 
leurs échanges: 
 

1. Nous devons être constructifs au lieu de nous 
accuser les uns les autres 

2. "L'Appel" nous donne une Vision de tolérance et 
d'amour. La spiritualité nous donne la sagesse 
et devrait faire partie de tout notre travail, en tant 
que vision. Respectons chaque être humain. 

3. C'est en élevant notre conscience que nous 
mettrons fin à l'intolérance religieuse en Asie, 
plutôt qu'en mettant l'accent sur la forme de 
notre religion. Nous avons un choix - prenons 
des décisions positives. 

4. Je suis heureux de voir un document sur lequel 
toutes les religions peuvent se mettre d'accord. 
Nous avons une vie commune, reconnaissons-le 
et travaillons ensemble. Dans notre routine quo-
tidienne, un sourire peut changer une vie - il 
demande une action immédiate. Je veux fonder 
une famille - je veux avoir des enfants qui pour-
ront vivre. 

5. Nous sommes un village mondial. Les cultures 
indigènes ont beaucoup à offrir. Pour l'Occident, 
seul l'Internet donne une idée d'un village 
mondial. 

6. Soyons honnêtes. Cela changera nos percep-
tions. 

7. Il faut de l'imagination et de la volonté. 
8. Il y a de l'espoir pour l'avenir. L'appel est un 

développement des objectifs fondés sur les fon-
dements moraux énoncés pendant le Parlement 
des Religions Mondiales de 1993. Appliquons-le 
dans notre vie quotidienne. 

9. Respectons-nous les uns les autres en tant que 
personnes. 

10. Que notre dialogue soit honnête. Qui a l'occa-
sion d'avoir ce genre de dialogue? Examinons-
nous et notre propre comportement. 

11. Je ne parle pas en tant que femme, ou comme 
personne de ma race. Je vais là où je peux par-
ler pour moi-même. Que notre dialogue soit 
honnête et vienne de l'intérieur. 

12. Une jeune femme a lu un poème qu'elle avait 
écrit, décrivant le sens de la solidarité dans son 
monde musulman - dévotion à la famille - et son 
sens de la conviction intérieure relative à sa 
propre religion. 

 
Cette dernière personne a demandé aux 25 jeunes 
qui allaient représenter la Prochaine Génération 
pendant l'Assemblée générale de clôture du Parle-
ment de se lever, puis elle s'est adressée à eux en 
termes forts et décidés. Elle leur a donné la respon-
sabilité de représenter les jeunes de toutes les re-
ligions du monde et de bien faire leur travail pour le 
bénéfice de l'humanité, en accord avec l'esprit de 
leur rencontre. Ce groupe de 25 représentants de la 
Prochaine Génération a plus tard conquis les par-
ticipants adultes de l'Assemblée générale du Parle-
ment en chantant "Live the Call! Activate the Call!" 
(Vivez l'Appel! Activez l'Appel), un résumé frappant 
de l'approche active et positive de la Prochaine Gé-
nération des relations inter religieuses. 
 
Rudolf Schneider et Marcia K. Wochner ont participé 
à plusieurs ateliers et interventions, dont: "L'esprit 
des droits de l'homme"; "Le Forum Spirituel des Na-
tions Unies"; "La spiritualité et la Banque Mondiale: 
un engagement positif?"; "Le Guerrier spirituel - l'art 
de vivre spirituellement"; "L'harmonie entre la scien-
ce et la religion"; "Le féminisme - une nouvelle vue 
des hommes et des femmes pour le nouveau mil-
lénaire"; "La mondialisation, la conscience religieuse 
et la société civile"; "La convergence politique dans 
un monde mondialisé" (présentation donnée par 
Lisinka Ulatowska, docteur en psychologie et 
représentante de l'IPS aux Nations Unies); "Réfle-
xions des femmes sur la déclaration des droits de 
l'homme et la religion au 21e siècle". 
 
Neuf colloques de 1 à 4 jours ont traité des thèmes 
suivants: 
 
• Les affaires au-delà de l'an 2000: un colloque 

sur l'éthique, les valeurs et la spiritualité au tra-
vail 

• La Charte de la Terre 
• Le mouvement inter religieux dans un contexte 

mondial 
• Le micro crédit: une façon pour les commu-

nautés religieuses et spirituelles d'éliminer la 
pauvreté 

• La lutte cachée de l'Amérique: la liberté re-
ligieuse des amérindiens 

• Forum Afrique du Sud: religion, libération et 
transformation - l'expérience sud-africaine 

• La science et la religion: chez soi dans l'Univers 
• Le développement viable: une perspective re-

ligieuse intégrant l'écologie, l'économie et la 
communauté 

• Le mouvement mondial pour la non violence. 
 
Marcia Wochner a assisté à une session du "Col-
loque sur les Affaires au delà de l'an 2000", qui a 
mis l'accent sur la relation entre la spiritualité et les 
affaires. Le principal intervenant était le Dr. Sue 
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Mehrtens, auteur du livre The Fourth Wave: Busi-
ness in the 21st Century (La Quatrième Vague: les 
Affaires au 21e siècle). Mme Mehrtens a fait remar-
quer que tous les systèmes sociaux et biologiques 
avaient des cycles vitaux - quand un système est en 
déclin, l'autre se développe. A mesure que l'ère in-
dustrielle (la seconde vague) approche de sa fin, 
nous observons l'émergence de la "responsabilité 
collective" et du "capitalisme avec une conscience". 
L'esprit, sous l'angle de la promotion du sens et d'un 
dessein dans le travail, du développement de l'intui-
tion et de l'innovation, s'intègre de plus en plus dans 
les activités économiques. Toutefois, la troisième 
vague se caractérisera par un changement mental 
mondial qui sera fondamentalement transformateur. 
Nous nous verrons avant tout comme des êtres 
spirituels. De ce point de vue, il ne sera pas néces-
saire d'introduire l'Esprit dans les affaires, car l'Esprit 
constituera le fondement sur lequel les affaires croî-
tront et se développeront. 
 
Graham Edwards, directeur administratif d'African 
Explosives, et Etsko Schuitema, consultant auprès 
de cette entreprise, ont présenté "La théorie et la 
pratique de la direction juste dans les organisations". 
L'intégrité, les valeurs et la qualité morale des lea-
ders d'une organisation est en relation avec le 
dessein d'une entreprise. Si l'objectif de l'entreprise 
consiste essentiellement à servir l'actionnaire, il de-
vient virtuellement impossible de cultiver un esprit 
de service authentique et de donner la priorité aux 
clients. Si le chef d'entreprise considère que les res-
sources humaines de son groupe sont un moyen de 
faire des profits, il devient impossible de libérer le 
meilleur chez les gens par des relations humaines 
de plus en plus riches. Il est impossible de "servir" et 
de "se servir" des gens en même temps. Etsko 
Schuitema a qualifié le système actuel de "fonda-
mentalement barbare", et a parlé des liens directs 
qui existent entre la confiance des employés, la 
qualité des leaders et l'efficacité de l'organisation. 
Graham Edwards a raconté ses expériences, et 
celles d'autres dirigeants, qui s'efforcent d'établir des 
pratiques de direction juste chez African Explosives 
- et ce que cela a représenté pour lui personnel-
lement en tant que leader, et les leçons apprises 
pendant les défis et occasion offertes dans ce pro-
cessus. Il est important de noter que African Explo-
sives a fait un chiffre d'affaires significatif et connu 
une croissance économique pendant ce processus 
de transformation intérieure. 
 
Le Colloque sur la Charte de la Terre était soutenu 
par le Interfaith Center de New York, le Conseil de la 
Terre, le Centre pour le respect de la vie et de l'envi-
ronnement, ainsi que par le Forum sur la religion et 
l'écologie, et comprenait trois sessions principales 
sur: 
 
1. Le processus de rédaction de la Charte de la 

Terre 
2. La Charte de la Terre en action: la promotion de 

la viabilité dans les styles de vie personnels, les 
communautés et les politiques sociales 

3. La Charte de la Terre et l'Éthique Mondiale. 
 
Rudolf Schneider a assisté à cette dernière session, 
animée par le Prof. Steven Rockefeller, directeur du 
Comité de rédaction de la Charte de la Terre, avec 
la participation de Bawa Jain, directeur du départe-
ment des relations avec les Nations Unies et des 
questions internationales, de l'Interfaith Center de 
New York, Jim Kenney, directeur international du 
Conseil pour un parlement des religions mondiales, 
et Hans Küng, un théologien renommé et principal 
auteur de la déclaration de 1993 "Vers une Éthique 
Mondiale". Ils ont déclaré ques les principes éthi-
ques partagés par les traditions religieuses et spiri-
tuelles du monde entier - la justice, la compassion, 
le respect de la dignité humaine - étaient à la base 
de la Charte de la Terre. Nous nous trouvons à un 
moment crucial de l'évolution qui se caractérise par 
le développement d'une tradition écologique, du 
féminisme, de la responsabilisation individuelle en 
matière de religion et de l'éthique mondiale. Nous 
avons besoin actuellement d'une vision spirituelle et 
éthique qui englobe la liberté d'expression et le res-
pect de la biodiversité. L'éthique écologique et les 
valeurs spirituelles universelles sont au cœur de la 
Charte de la Terre. 
 
De nombreuses cérémonies ont eu lieu pendant le 
Parlement, dont un pèlerinage pour la paix jusqu'à 
Robben Island, où Nelson Mandela et de nombreux 
autres activistes pour la paix ont été emprisonnés 
pendant l'apartheid. Rudolf Schneider et Marcia K. 
Wochner y ont participé. Un poteau pour la paix 
avec le message "Puisse la paix régner sur la Terre" 
en anglais, xhosa, zoulou et afrikaans y a été érigé 
comme symbole de paix et de guérison. 
 
Un moment émouvant a caractérisé la cérémonie de 
clôture, lorsque le Dalai Lama a déclaré que ce qu'il 
importait était d'établir de justes relations humaines 
entre nous, et qu'aucune croyance religieuse n'était 
nécessaire pour cela. Pratiquement tout l'auditoire 
s'est levé pour l'applaudir. 
 
Quelques adresses utiles:  
 
Council for a Parliament of the World's Religions, 
P.O. Box 1630, Chicago, Illinois 60690-1630 États-
Unis, tél.: 1-312-629.2990, fax 1-312-629.2991, e-
mail 99info@cpwr.org, Web site: www.cpwr.org. 
 
Secrétariat international de la Charte de la Terre: 
Maximo T. Kalaw Jr., Directeur exécutif, Conseil de 
la Terre; Mirian Vilela, Earth Charter International 
Coordinator, Earth Council, P.O.Box 2323-1002, 
San José, Costa Rica, tél.: 506-256.1611, fax 506-
255.2197, e-mail: echarter@terra.ecouncil.acr.cr , 
site: www.earthcharter.org. Steven C. Rockefeller, 
Président, Earth Charter Drafting Committee, 
P.O.Box 648, Middlebury VT 05735, USA, tél.: 1-
802-388.9933, fax 1-802-388.1951, e-mail: rocke-
fel@middlebury.edu. 
 

*          *          * 
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11 décembre 1999 - rencontre au centre de l'Uni-
versité Brahma Kumaris à Genève: séminaire sur 
la culture de la paix 
 
Pendant cette réunion, des représentants de dif-
férents groupes de la région Genevoise se sont ren-
contrés pour discuter des possibilités de coopération 
durant la Décade pour une Culture de Paix lancée 
par l'UNESCO. 
 
Le programme 2000 pour une culture de paix et de 
non-violence a été ébauché par un groupe de prix 
Nobel, avec comme objectif de recueillir 100 millions 
de signatures à présenter à l'"Assemblée du Mil-
lénaire" des Nations Unies en septembre 2000. Les 
individus de tous pays sont invités à envoyer leurs 
signatures par courrier (NGO-UNESCO Liaison 
Committee, F-75352 Paris cedex 15, tél.: 33-1-45-
68-32-68, Fax: 33-1-45-66-03-37, e-mail: 
comite.liaison.ong@unesco.org), Site Web : 
www.unesco.org/manifesto2000.  
 
Le programme se base sur les principes suivants : 
 
• Respecter toutes les vies - respecter la vie et 

de la dignité de chaque être humain sans 
discrimination ni préjugé. 

• Rejeter la violence - pratiquer la non-violence 
active, en rejetant la violence sous toutes ses 
formes: physique, sexuelle, psychologique, 
économique et sociale, en particulier envers les 
plus démunis et les plus vulnérables, tels les 
enfants et les adolescents. 

• Libérer ma générosité - partager mon temps et 
mes ressources matérielles en cultivant la gé-
nérosité dans le but de mettre fin à l'exclusion, à 
l'injustice et à l'oppression politique et 
économique. 

• Écouter pour se comprendre - défendre la 
liberté d'expression et la diversité  culturelle, 
en préférant toujours l'écoute et le dialogue sans 
céder au fanatisme, à la médisance et au rejet 
d'autrui. 

• Préserver la planète - promouvoir une con-
sommation responsable et un mode de déve-
loppement qui tiennent compte de toutes les 
formes de vie  et préservent l'équilibre des res-
sources naturelles de la planète; 

• Réinventer la solidarité - contribuer au déve-
loppement de ma communauté, avec la pleine 
participation des femmes et le respect des prin-
cipes démocratiques, afin de créer, ensemble, 
de nouvelles formes de solidarité. 

 
 

 
16 décembre 1999 - Vidéoconférence "L'Assem-
blée/Sommet du Millénaire et le Forum du Mil-
lénaire", Nations Unies, Genève. 
 
Le Service d'information du Bureau des Nations 
Unies de Genève ainsi que la section des ONG, le 
Département de l'Information Publique des Nations 
Unies de New York, ont invité les ONG à Genève et 
à New York à une vidéoconférence sur "L'Assem-
blée/Sommet du Millénaire et le Forum du Mil-
lénaire". San Francisco, Vienne, Genève et New 
York étaient en liaison. 
 
Le Forum du Millénaire est programmé du 22 au 26 
mai 2000 au siège des Nations Unies de New York. 
Son objectif est de stimuler une meilleure façon de 
penser dans la société civile, et particulièrement 
dans toutes les branches de son activité mondiale 
qui sont liées aux thèmes suivants: paix, élimination 
de la pauvreté, droits de l'homme, développe-
ment viable, mondialisation, et "Renforcer et 
démocratiser les Nations Unies". Le Forum sera 
représentatif d'une parité homme/femme. Pour s'ins-
crire via Internet ou pour en savoir plus sur le Fo-
rum, l'adresse du Site Web est www.millennium 
forum.org. 
 
Il est attendu, entre autre, comme résultat de ce Fo-
rum un document approfondi sur le thème de la 
paix, des droits de l'homme, de l'environnement, de 
la mondialisation, de la pauvreté, du renforcement et 
de la démocratisation des Nations Unies et des 
autres organisations internationales, document ins-
piré par le thème principal : "Les Nations Unies pour 
le 21ème siècle". Il sera présenté aux gouvernants 
des différents pays qui se réuniront au Sommet du 
Millénaire en septembre. Ceux qui ne pourront venir 
à New York auront cependant l'occasion d'y partici-
per via le Site Web www.millenniumforum.org. Ils 
pourront y consulter les différents avant-projets des 
thèmes qui les intéressent, et envoyer leurs com-
mentaires aux responsables, dont les adresses sont 
indiquées sur le Site. Il est essentiel et vital, pour 
que ces documents soient vraiment représenta-
tifs des points de vue de la société civile mon-
diale, que le plus grand nombre possible de 
personnes participent! L'adresse complète des 
organisateurs de la conférence est :  
 
The Millennium Forum, 866 United Nations Plaza, 
Suite 120, New York, NY 10017, États-Unis, tél.: 1-
212-803-2522, fax: 1-212-803-2561, e-mail: 
mngof@bic.org.

ATTENTION 
 

NOUVELLE ADRESSE E-MAIL: 
IPSBOX@IPSGENEVA.COM 

SITE INTERNET DE L'IPS 
WWW.IPSGENEVA.COM 

*         *          * 
ANNEXES 

Calendrier d'activités de groupe à venir 
Déclaration de James D. Wolfensohn 



 
 
 

Déclaration à 
L'Assemblée du Parlement des Religions Mondiales 

 
Par 

James D. Wolfensohn 
Président du Groupe de la Banque Mondiale 

Cape Town, Afrique du Sud, le 6 décembre 1999 
 
 

Mesdames, Messieurs, 
 
 
Je soutiens de tout cœur les objectifs et activités du Parlement des Religions Mondiales et 
regrette profondément ne pas pouvoir être présent. Aucune cause n'est plus chère à mon 
cœur que celle que vous épousez - mener le monde vers un avenir juste, paisible et via-
ble. Rien n'est plus important pour le bien-être des plus de trois milliards de personnes qui 
vivent dans la pauvreté sur cette terre. Rien ne présente un défi spirituel plus satisfaisant 
pour les fidèles de toutes les croyances. Je vous assure de l'engagement de la Banque à 
travailler avec vous et tous ceux qui se consacrent à ces objectifs. Aucune institution ne 
peut à elle seule résoudre ces problèmes. Les coalitions sont la seule possibilité réaliste 
d'avancer si nous voulons donner à tous une vie meilleure. 
 
Vous êtes nombreux à connaître le Dialogue pour le Développement d'une Foi Mondiale 
que l'archevêque de Canterbury et moi-même avons fondé il y a 18 mois. D'autres y par-
ticipent déjà. Mme Wendy Tyndale a présenté le travail du Dialogue au Parlement. Son 
objectif est de promouvoir de nouveaux partenariats entre la Banque et des groupes con-
fessionnels. Mon ami Michel Camdessus, directeur du FMI, s'est joint à nous et a offert 
son plein support. Le travail du Dialogue a attiré le soutien enthousiaste de pays comme 
l'Inde, la Tanzanie et l'Éthiopie et des résultats prometteurs se dessinent déjà dans les 
domaines de la santé et de la sécurité alimentaire. J'aimerais partager avec vous trois 
points qui ont émergé dans nos discussions. 
 
• Le profond engagement à améliorer la vie des pauvres de toutes les croyances peut 

combler d'énormes fossés culturels et théologiques. 
• Il est d'une importance cruciale de formuler un ensemble de règles d'éthique du 

développement qui s'appliquent à toutes les communautés religieuses. 
• Les quatre domaines prioritaires qui motivent notre Dialogue sont: la faim et la sécurité 

alimentaire, la prévention et la résolution des conflits, les services sociaux, et la culture 
comme éléments de développement. Ces thèmes sont traités avec éloquence dans 
l'Appel. 

 
Je suis certain que l'effort continu et dévoué des personnes de bonne foi de par le monde 
prévaudra. Il le faut, si nous voulons offrir un monde meilleur à tous nos enfants. La tâche 
ne sera pas facile. Nous devons y consacrer toute notre foi et toute notre énergie. Je vous 
félicite d'avoir choisi l'objectif de concevoir de nouvelles approches, de nouveaux projets, 
et j'ai donné des instructions à mon représentant, M. John Shilling, afin qu'il écoute 
attentivement vos propositions. Je prie pour votre succès et bien-être. 
 


